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PUBLICATIONS 
Légales 

CESSIONS 
g» AVIS 

Par acte s. s. p. M. 
ROELANÏ-BENMANS Cède ù 
M. DELVAL Jean une niai- 
son a usage tffcstaojçet sis 
rue Nouvelle, n° 2, à - Les- 
tfujii. Les parties élisent <ip- 
fnicile Brasserie DELEMER 
n TREZÉ, 38. rue du Maga- 
sin.  Une. G760. 

2« AVIS 
Par acte s. s. p.. M. Jean 

DELVAL cède à Mm« veuve 
BAS1ER son fonds de com- 
merce : estaminet rue de 
3a Monnaie 23. à Lille. Les 
iDarties élisent domicile Bras- 
serie DELEMER et TREZÉ, 
38, rue du Magasin. Lille. 

6761 

18    juin    1921, 
>our faire  courir ù 

enretj'.-1 

pour laire  courir a l'i 
de la dame TERREIN le dé- 

l'égard 

lai d'opposition audit juge- 
ment. Dressé par l'avoué 
soussigné, le 21 juin 1921. 
(Signé)   LEFORT. 15079. 

Offres et Demandes 
DTflJPLOB 

MÉNAGE 
sans enfants demande Bonne 
à tout faire. Gages : 80 fr. 
Réponse au bureau du jour- 
nal aux lettres D.I-I.O. 15070. 

2" AVIS 
M"» veuve TUNE-TANGE 

fède à M"» MAHIEU-TANGE 
fcon fonds de commerce : 
estaminet sis 4. place Jean- 
pe-d'Arc. Les parties élisent 
domicile Brasserie DELEMER 
et TREZÉ. 38, rue du Ma- 
gasin,  Lille. 670^. 

ptude de M» Paul LEFORT, 
docteur en droit, avoué, 
11,  rue  de  Pucbla, Lille. 

Assistance judiciaire. Dé- 
cision du 31 janvier 1921. — 
•DIVORCE. — D'un Jugement 
rendu par défaut par lo Tri- 
bunal civil de Lille, en date 
dû 28 avril 1921, enregistré 
et signifie, à la reguête de 

MI. Désiré TERREIN. ma- 
nœuvre, demeurant a Wat- 
■trelos. rite des Trois-Pietres, 
n" 14, ayant pour avoué Me 

LEFORT, contre Mme Ma- 
rie-Louise HAËOK, ména- 
gère, épouse TERREIN. avec 
lequel elle est domiciliée de 
droit mais résidant en fait 
là Wattrclos. rue St-Uénrd, 
11° 16, il apnert que le di- 
vorce' a été prononcé entre 
les époux TERREIN-Ï1AECK. 

B.u profit du mari. Ln pré- 
sente insertion est faite .en 
conformité de l'article 247. 
§ 3 du Code^civil et en vertu 
d'une ordonnance rendue par 
M. le Président du Tribunal 
Civil  de   Lille    en   date  du 

Sténo-Dactylo 
demande place. S'adresser 
an bureau du journal aux 
lettres C. W. 68*X). 

HOTEL    DU    GRAND-CEfvF, 
place d'Armes, CONDE. — 
On demande uni bonne 
Servante et un Domestique. 
Bonnes   références.       15078. 

CONFECTIONS j 
On demande pour l'atelier 
bonne FOURRÉAUTEUSE et 
bonne MECANICIENNE : 
Maison ARQUEMBOURG-24, j 
rue de Ban-do-Wed'ic-,  Lille. 

6799. 

ZOS-     QUAND     LE     VENT 
refoule la fumée dans votre 
cheminée, écrivez à, TH1E- 
liAUl); a Trévilfers (DOubsj. 
Agents deicand&a r>our son 
iDPareil   breveté. -5232. 

VoiesUrinaires ! 
MALADIES  SECRETES 

O' CAVBO.  à LiHe, boni  d-j 
:aLiberté.ll6bU>.deStï.à.]9h. : 
   i 
Saumon   St-Laurent    c.   de ! 
48   boîtes.   80   fr.   Lait   non [ 
sucré « Nestlé ». c. de 48 boï- < 
tes.   80   fç.   Sardines   huile 
olivel/4clnbillustres  3Cfm/ra. 
90  fr.  Tous  articles  alimen. : 
1 aires.   MERLIN-LARTIGUE, 

1143,   place   des   Capucins     à 
! I P,r- 

nia* 
RDI-. BORDEAUX. 6717. 

BAISSE! s
é
u

n
r°Toes ¥lLOS 

£*euçjeot & Alcyon 
EVRARD,  Nœux-les-Mines.  — TELEPHONE  12 

15055. 

COMPTOIR CENTRAL D'ACHATS INDUSTRIELS 
pour les Retiens Envahies 

Siège Social ; 40, ru© du Colisée, PARIS 

Agence de LlHe, 17, Square Oiitïileul 

IS D'ADJÛilCAIIOï 
Machines-Outils 

Le 12 Juillet 1921, à 14 heures 30, il sera 
procédé dans les bureaux de l'Agence, 17, 
square DutillcuL, à LILLE, à une venté' par 
adjudication sur soumissions cachetées,  de 

27 LOTS DE WHSiES - 80TILS 
AKûîeuses   diverses,   Bâti   de   Raboteuse   à   bois 
3àîi de Scie, de Moules, de Pilon, Cisailles, Esso- 
reuses.    Fraiseuses   horizontales,    verticales     di 
verses,  Lapidaires,  Machines  à  décâbler    à' cin- 
trer, à cannoisr,  à river,  à tronçonner   à tarau- 
der.   Morfaiseuses,   Moteur  à  huile   lourde    Mar- 
teaux   Pilons,   Meules   en   ores    Poinçonneuses, 
Poinçonneuses»    cis=ille3,     Perceuses -   diverses 
Raboteuses.    Rectifieuses,    Scie    circulaire.    Scié 
alternative. ■ Tours    automatiques,    à    décolleter 
parallèles.   Tour   à   cannîler.   Tours   revolvers'   ij§l 
Tours   divers,   de..   etcT.  cnir<-pasés  et  visibles 
dans les Magasins Ju C. C. A. : 

Cour des  Bourîoires.  180. rue ci- 
Paris, LHf© : '  '   . 

Usine Koppe!, GO-^ rue de Belle-Vue, 
à Fives-Ljîie. 

La liste portant Le détail de ces lots mis en 
adjudication, ain.-i que le cahier des charges 
pourront être  consultes : 

à l'AGENCE, 17, Square Butilleul, a LILLE 
eL dans les Magasins du C.  C. A. ; 

DOCKS  VAUBAN,  139 bis,   nie  Colbert,   à 

COUR DES BÔURLOÎRES, 180, rue de Pa- 
ris,  à LILLE ; 

USINE KOPPEL, 81, rue Belle-Vue, FIVES- 
LfLLE ; '■-.\fT 

PAG El 
IT3Û'       I 

Ô.RUE NEUVE À 

ROUBAIX 
67, RUE NATIONALE 

11TI 

lïloyen d'ilpprofiôre 
.« vile et bien ». Cours de 
Solfège et d'instruments. 
Lundi, mardi, jeudi, samedi 
la fr. par mots. — Etienne 
BOITEi rue Boldoduc. 35 
(Pavillon Ste-Marthe, JFives.^ 

6802 ! 

Littfer cintré avec sommier métallique 
a ressorts, matelas laine, traversin et 
2 oreillers plume,   garanti 

lire 

MOTO   TRIUMPH 
A   VENDRE 

aria '^uo.icui nod SOJJ lauîi} 
#i;n   '10   t's^ianifuu:o   ?op 

GS01. 

DEPOT DU C.  C.  A 
selle, à LILLE ; 

MAGASINS    GENERAUX 
d'Haï luin.  à  ROUBAIX. 

boulevard de la Mo 

*1,    boulevard 

Les soumissionnaires trouveront aux adresses 
ci-dessus, tous tes renseignements "nécessaires 
jx>u,r soumissionner. 

sur  tomfes   Ses  ffflarcsu&s 

OAV3AXT 
MUSSARO 

. ELCKE 

THîSRSSN 
etc.    etc. 

Plusieurs belles Occasions 

8^ 
LILLE; 24, Itue Faidherïic, 2i 
ROLiliAIX: 48, Grande-Itiic, 48 
CALAIS: 16, Place d'Armes, 16 

VALENCIENNES :   27,   wue  du  Quesnoy, 

GRANDE    BAISSE   DE   PRIX 
Tente directs de l'Usina aa CÛHFTÀBT et à CRÉDIT 

*^*-  4.QOQ 
nenli, ïrascs, .garantit 

roue fibre, frein 
hommes, daziss»"* m pg.. 
eiiîaais ..      u I 3 

1 LOT BE ÏÉLQS SïïT .*-■ 250 ™ 
Affaat Général des plus grande» marj/bsx t 

GgUTOX,   UCTOH.   COTTERÎAD. TH0E1S.  UBOB, H0RT3. L CLÉ1EBT 
ADTOSr/TO  BESarrtOSSSrrE. FRANÇAISE, ANGLAISE. ETC. 

ACCESSOIRES, PKEDS. LANTERNES, ete. 

cordonnier, Scllio: 
U PLUS «POaTAFn DE U RÉGI»   -   OS ACCEPTE TOUS LES BOBS 

aElLLICS HABCHÉ (JS£ PAÎiTCnT AILLEURS 
RSH1SES AM aABCÇAJTOS    -    08 DESAH3E AGESTS 4 DEÎ03ITAÏ8ES 

Ln Magasins tout caverts Dimanches ot Pètes jusqu'à 2 benres 

Camills COPPENOLLE, n.'^'dSsm LILLE 

VOIES URIHÂIRES ! 
La   Docteur   t'EoCH^KE, 
Chevalier de la Léyioti 
d'Hanneur, ancien mede- 
cin-cb.el de centre d'uro- 
logie aux armérts{25 ans 
de pratique), reçoit à sa 
CLINIQUE, SI, parvis St- 
Maurice. 21, près la gare 
de Lille, de 9 U. à midi et 
de 2 b. à 7 h., et dUnan- 
che de 9 h. à rnidi. VOIES 
URINAIRES, maladies se- 
crètes des deux sexes et 
Ajl   intraveineux dans 

H«>  LA SYPHILIS 
ANALYSE  DU   SANG 

ACHETEZ les CHAUSSURES 
0"7    POPULAIRES     0"7 
2. I      RUE D'IÊNA     2. I 

6772. 

LILLE — 16-18, rue Esquerrnoise, 16-18 LILLE 

ANTEAUX 
COSTUMES TAILLEUR 
== ROBES == 

LES-"MEILLEURS. TISSU.S.*-. LE MEILLEUR  MARCHÉ 

ULCÈRES    : 
Maladies  du   Sang 

et de la Peau 
iiuérie3 par Méthodes Spéciales 

M AL A iM ES Î)KS FKM1IES 
sans opération 

VOIES   URINAIRES 
de l'Homme et de la Femme 

ùrasaltailom et Soins 
•îARni.     MERCREDI.     JEUDI 

SAMEDI    &    DIMANCHE 
de 8 h. à midi et (',<• î h.   à 8 fa    à la 

ELIHiqOE FfliD 
PpetEUfl SPÉCIALISTE DE PARIS 

37, rue Faidherbe, 37 
A  LILLE 

au Ift et au 2™ Etage 

AVANCE ARGENT 
sur bons de cession de Ré- 

' gions libérées. — Ecrire J. 
ri. 6, ru.3 dts Capucines, a 
l->aris. — Téléphone Lc^uvre 
29-B9 et Gutenberg 25-03. 

LU 6UERRE fi mm 
CHIENS POLICIERS dres- 
sés, jeunes chiots, adultes. 
CHENIL FRANÇAIS, Haine- 
St-Pierre (Belgique). Timbre 
réponse 0,50. Fo» et petits 
chiens dame. 15060. 

A vendre, en Charente^ pi. 
propr., une de 142 ha. Chat, 
b. état, 10 pièces ; 2 métai- 
ries. Jouiss. im., 180.000 fr. 
Ec. MOREAU 34, r. du So- 
leil,  Angoulême. 4252. 

CYCLISTES 
voyez, avant d'acheter, les 
prix sensationnels des VELOS 
brasés Hommes, Dames et 
Enfants. DEV1NCK 16 rue 
de Pas, LILLE. Catalogue 
gratis sur demadne.    1(1351. 

Ateliers   'e  Constru^lon  3t 
loseph,     BOUSSU-lez-MONS 
;Belyique).   —   Spécialité   de 
PRESSES    A    BRIQUES    X 
levier  de  côté. 

LACOSTE 
A"'LILLE 

Louis XVI, noyer Irisé,   armoire 115 
ent. démontable avec glaces biseautées 
lit 14o tic largo, les 3 pièces 

Chêne,   buffet faux ô   portes,   sculp- A y o% f-, 
lures dans la masse, table, U chaises M*|^a 
avec garanties     .     . H3WW   ■ 

2 pour   100  de_ remise  à tout acheteur 
se recommandant du Réveil du Nord 

MWM F.BJ. Z^B, îVè. tt-MlÙM (ifta M\v.) 
Ne   suis   pas   revendeur   mais   fabricant 

Ouvert  dimanche   jusqu'à  midi. 

FABRIQUE   DtL 

^Wl  V£B£ 1    9   Ëa^l 
C'est toujours 30 POUR GEMïm^illenrinarcliG quTaUîears, 
LA'  1IÎKN        ACETÏ. 11..     MttUK.«     «r.»     i = n»«     Q :t.\        ACETY. 1-1,, 
LENI?.culrpe nickelé. 11   " 

LKs MKVES. rendues 
fran;o    doini. :e.... 13» 

CAINES   POIJU  Bt-in ., 
^TCLI-rriF.S    i«_°. 

14 » 

FOHTKS. HEDALICS 
ta   i   tre. 

SELLES, qualité cou- 
rante...  

SELL "C FORTES pour 1P   ., 
pol.is  '.onrls   10   " 

FREINS     sur 
arrière  

lante 

ItOPKS LIBRES, 
garanties  9 » 

CUAMttUKS    A     AIR 
extra et Kàramias.. 

QOGKS du rr ^ 
♦ ♦♦ »♦ »♦ •• •» ♦* •• ** *• •• •» » 

MÉNAGÈRES! ATTENTION!! 
PROFITEZ dss prix MBîmiBEBX c!-feoï:S : 
Sucre cristalisé    .    .    .    .    .    .    .    .    .    . b kgr. C,"30 

—     en morceaux.    ........ — 3,10 
Chocolat à bouillir  ......... les 250 gs 1,"3 

-        ROLAND   ......... — 1,55 
Café qaalitô ménage.    .'...... — 1,75 

— —       supérieuro ,.....,. — 1,9 > 
— (rond) extra     .    .    t — 2 ?5 
—■   arôme soècial  _ 20 

Ghicorée eu grains  .    .    .  ia t/2 kil. 1,2 5 
Saindoux garanti pur lard  — 3     » 
Iras de bcauf fondu    i 75 
Margarine de  Table Era     ...... _ 2 75 
Pâté extra. ....;. los 125 g3 0,80 
Huile d'arachides extra  le litre 3,75 
/inaigre d'alcool .......... — 1.   „ 
Vin blanc doré moel'.eux.    ......   2 25 
Vin rouge de table -..,...,. — 1,10 
Vin rouga supérieur    .      1 5Q_i 75 

SIROPS pur SUCRE : Grenadine, Citron, 
Groseille,  le litre 3,25 

Les"P0CKS du MGRP' 
Recherchent   locaux   bien   Situés ' à  louer. 
Recherchent    personnes    initiées  au  commerce   pour  gérer  leurs  succursales. 
S'entendrcient   avec   commerçants   bien  établis   pour reprise  (le  fends. 

jl    Bureaux et Entrepôts : 3. Rae Lavoisier MARQJUETTE Isz-LILLE 

.= - -r—SsttK^aj 

.tcJHI 

ENVBLOPPF.S    e.1 
et iraranttes. 

GUIDONS, tous modè- 
les,   demus  

"ra 16 » 

HICYCLKriKS    DK   rATiGUK pom   100 kilos, avec 
rouo libre et lr*in urrière,   £arde-boue,   saco:;lie rszn .. 
g.ntaL»', s.trauuns tar taciurto .-.    l'nx :   03U '' 

HU.Tv'::.RITES   !>:■:   COURSE,   nioyeoi   ri   broche. or/C~T7 I 
frein   avant et frala  arrière et  roue  libre OlJ ''! 

BICYCLETTES       POUR      DAMKS.      anxJele    ' de  ORfî 
lti^te       6dJ » 

3ICT<;LE1TES   RECLAME   pour   Hommes Dames 
et   Enfants.   1et>uU     250 » 

'"HAINES    PERRY   OU   BRAMPTON,   tous   les    pas,   1 O   « 5 
depuis ..lu      g 

REMISE   AUX   AGENTS.   —  M..130M   DE   CONFIANCE 
La   nlu»   liriDortante   Maison    1e   la    Région 

Étafillssements H0USS0ULLIEZR£%,n»£% 
Macrtlneaa coudra et plèse* dl.ich&e* Demandez 

nos Cataloiruesen Jolçnuit tluibre-paste 

_, L«s Varices sont des dilatations veineuses qui occasionnent da ia 
planteur, de Ve.zrcurdissemenL et de la douleur. Leur rupture engendr* 
les ulcères vari-uctv: qui sont difficilement guérissaoles. 

±& iriniébite c^t une r doutable inflammation des veines qui peuf so 
compliquer cL'zmbolie mortell» et qui dans les cas moins graves amène 
des gonflements, des douleurs et souvent môme de i'imooience. , Oa 
igners généralement que 

L ÉLIXXR de 

CALAIS 

99, rue Bombetta, LILLS 

OOSTUMES 
coutils 

Frs 

on. gcvcc dit ScniflaCjXiKiai 

BAJiOIS TROUVE 
Agé 9 à 10 mois, taille 0mC0. 
l^e réclamer chez Clément 
DUBOIS. 2, rue Fafcthertb, 
à  Anzin. 15tt5li. 

BIJOUX 
Diamants, or, argent, pla- 
tine, vieux, dentiers. Acnat, 
vente, échange. 

B. UODEFROY, I. rue. des 
Dûbris-Saint-Etiennê Gran- 
de-Place, Lille. 102SU. 

-~£-XV&ax^'3±i*£JVm*ù.. i£ £^2 

mwim 
pour nommes 

ifESTOJIS 
alpaga doublé 

38 
49 

Frs 

Frs 

Bicyclette 

À   V1^INI2^]^B1   ÏÏ^Jk.I^I'gLm   œLmJkJt&O 
S adresser au bureau du journal 

-vvvvvvvvvvvvvvvwvvvvvvvvvvvvvvvvv^^ /VVX^vlA/vvwlvvvv^^Wt/M/wwvvv^^ 

LA SCIÂTIQUE 
La goutte, rhumatismes, lumbago, 

douleurs, asthme et toutes les maladies 
arthritiques sont guéris radicalement par le 
TRAirgfflCNT DU CHARTREUX, le 
T»lus puissant antirhumatismal connu. 'Pas 
d'insuccès, pas de régime spécial. t>emandez 
a M, MalaVant, 19, rue des Deux-'Ponts, 
ù Paris, la brochure explicative gratuite 
et francct Vous Vous guérirejs Vous-mêmes. 

PLUS DE CHAUVE 
NI    DE    CHEVEUX    QUI    TOMBENT 

par l'emploi <*u Spécifique L. VANDERGINST qui arrête toute chute de cheveux 
en trois jours, fait grandir et grossir les petits cheveux qui sont reslés à l'état 
df duvet chez les personnes chauves, et en quelques mois [era repousser laurs 
cheveux  comme si elles n'avaient jamais élé atteintes de calvitie. 

Le Spécifique L. VANDERGINST 
est très recommandé pour les Dames 

et fortifie   la   Chevelure chez^ les Enfants 
Le flacon : 5.50, expédié contre mandat de 6.50, ou 6.90 contre remboursement 

^ 

tfc 
FEUILLETON  DU REVEIL DU NORD. — I\« 7Z     voi 

prit 

#£  FOX-FILM  Kg» 

:: Voleurs :: 
min. MinmiiimiiMiniiittii mi UMIIMI itMUlUtlMtt* 

de Femmes 
"    ••^**^^lW^i*tn♦WHut..MUlt^lt^lihklr^rtHMal^.^l^lMl^^*l*htli^.lU^^HM^L.M.^^i..1i'■■ 

BRAHB CIME-KGMfiii EH DOUZE EPISODES 

émerger le haut  de la  tourelle  et se 

ADAPTE PAR  :Sn: »» 

PAUL D'IVOi & LOUIS D'HEE 
-^*- 

DJXIEME  EPISODE 

LE CERCUEIL D'ACIER 
— Attention ! intima le Mahdi. N'avan- 

çons plus que très lentement. 
Le pilote, un vieillard a barbe blanche, le 

eeul homme âgé de toute la bande, était' 
pris d'un tremblement convulsif, redoutant 
les foudres de son chef. 

L'Oriental se borna à aller près de lui et 
à te menacer les poings tendus  : 

— Sors-nous d'ici sans nouvel accroc, 
proféra-t-iî,  ou gare à tes os ! 

" La manœuvre reprit bientôt avec la plus 
grande circonspection ; mais le bâtiment 
avait dû se rapprocher de son- point de dé- 
part 

< A un certain moment, Stephen Winlbrop 
fUèi tttieu-iftH tfiuiourg sur la  grève,  crut 

4 

corps lorsque, ayant atteint un promon 
loue et scruté dès yeux les -alentours, il 
aperçut Lob Norton et James Morgan pro- 
cédant de coiiccrt à des recherches minu- 
tieuses. 

Stephen, précipitamment, se laissai* glis- 
ser dans un creux de rocher pour échapper 
à ses deux ennemis les plus redoutables. 

Le milliardaire et William Worth avaient 
enfin demandé à un des matelots de les 
conduire  jusqu'à  l'Ile,   ils  étaient en  route. 

Le sous-marin no se mouvait plus qu'a- 
vec une extrême lenteur. Le Mahdi, con- 
fiant en riiabilelé de ses hommes mis sur 
leurs gardes par un premier'insuccès,.avait 
fini par s'approcher de Huth qui, seule, 
était restée blottie dans un coin de la cham- 
bre des machines. 

11 laillia : ' 
— Et nous voici encore ensemble pour 

un long voyage, lui dit-il en l'obligeant à 
se remet Ire debout,  devant lui. 

» Quelle belle croisière nous allons faire, 
en vérilé !... 

.    Miss Storrow, d'une secousse, se dégagea 
de son étreinte. 

— Comme voua éles méchante avec moi 
qui ne vous veux que de si bonnes choses, 
sesc'yffa-t-il. 

Huth le gilfla, en ayant eu l'opoorlunité. 
Il la saisit durement, par les pôismets et 

l'attira à lui, lentement 
— Quelle maîtresse femme vous seriez, 

miss 'TtuLli ! Et combien je suis heureux de 
vous posséder dans mon lot de captives 1... 
Ma. urédiction   9®   réalisera,   vous   verrez ; 

Zara, h ^quelques pas du couple, rayon- 
nait d'aise et excitait son complice. 

— Hassen, disait-elle, pourquoi reportez- 
vous- à plus tard de satisfaire ce que vous 
voulez ? Vous menacez toujours ! Vous êtes 
trop indécis devant votre treizième captive. 
A force de faiblesse, vous n'en imposerez 
plus à son esprit. Elle vous raille. Elle se 
moque de vous ! Elle se jpue de vous com- 
me   d'un  enfant. 

Cinglé, le Mahdi allait protester et avoir 
recours aux actes pour affirmer sa volonté 
et prouver sa puissance. Le mécanicien de 
garde no lui en laissa pas le loisir. 

— Maître, disait-il craintivement, n'osant 
lâcher son appareil, Maître, je vous en 
supplie, venez voir. 

Le Mahdi, avant dé se rendre à l'invita- 
tion du guetteur, fit signe, d'abord, à deux 
de ses hommes qui s'emparèrent, de la 
-sœur d'Eleanor et allèrent la pousser dans, 
le compartiment où étaient toutes les jeu- 
nes filles. • 

Ben Sabbath  était an  bas du  périscope. 
— Que. veux-tu  dire ?  interrogea-t-il. 
Le pirate, sans abandonner son viseur, 

expliqua  : 
— Noua sommes trahis! Notre présence 

est signalée. On nous a repérés. 
— Parleras-tu ! 
-r- Voyez, Maître, dit l'homme en cédant 

la pfcve. / ' - 
L'Orientai regarda aussitôt et, dans le 

champ visuel/du périscope, il aperçut bien- 
tôfc l'Jixdravion  de  Morgan  que  le  pilote, 

aviateur de grande habileté, faisait évoluer. machines, tous les occupants du submersi- 
au-dessus du submersible. 

L'auxiliaire du lieutenant avait découvert 
depuis peu l'engin des pirates et il ne sem- 
blait pas être disposé à le laisser échapper 
sans combat. 

II. LE PERIL IMMINENT 

Le Mahdi comprit que le danger était 
pressant II ne pouvait pas accepter la 
lutte. Le seul salut consistait à se dérober 
oa à fuir 

—En   plongée I   Vite!  s'écria-t-il. 
Les mécaniciens obéirent. 
— Plus vite! Submerge, insista le cor- 

saire. I 
— Nous n'avons pas assez de tirant 

d'eau, répliqua Roùdeki, nous allons tou- 
cher le fond. 

— Obéissez, ! trancha ben Sabbath et ris- 
quons la chance de nous soustraire en aug- 
mentant notre  vitesse. 

La manœuvre hasardeuse fut tentée. 
Mais le pilote de Morgan voyait les évo- 

lutions de sa proie, grâce à la grande trans- 
parence de l'eau, et il s'évertuait à la domi 
ner   constamment,   ayant   recours   à   mille 
acrobaties. 

Sur la grève, James et Norton, intrigués, 
assistaient a ces péripéties. Us lurent bien- 
tôt rejoints par William Worth et Edmund 
Storrow dont la barque venait d'atterrir. 

Le milliardaire n eut pas le temps d'ex- 
primer sa surprise de retrouver ensemble 
le^ deux amis. 

Une violente explosion venait de déchirer 
ies air=, une énorme trombe d'eau jaillis- 
sait de la mer. L'hydravion avait laissé 
choir sa première torpille. 

L'engin ne manqua le but que de peu. Le 
sous-marin se trouva littéralement soulevé 
et 'retomba, tanguant effroyablement. 

A part les. mécaniciens agrippés à leurs 

ble avaient été précipités les uns contre les 
autres et peinaient à se relever. 

Le calme un peu rétabli, une seconde tor- 
pille éclata, bientôt suivie d'une troisième. 
Le sous-marin faillit se retourner complète 
ment sur lui-môme. Les pirates et les cap- 
tives effroyablement bousculés et meurtris 
crurent que leur dernière heure était ve 
rue. Des cris s'élevaient. Le bâtiment n'é- 
tait pas loin d'être désemparé. Des remous 
puissants le ballottaient comme une frêle 
épave. 

— Coupez l'allumage ! Emplissez les 
« vvater-ballast n au maximum! cria le 
Mahdi. 

Maigre le tangage et le roulis qui l'assail- 
laient, le sous-marin s'enfonça davantage 
et l'équilibre., peu à peu, se rétablit. 

Le pilote du lieutenant Morgan, rresque 
certain d'avoir triomphé, s'apprêtait à se 
replacer dans une situation favorable pour 
utiliser fa dernière torpille si la coque, du 
bâtiment des « Voleurs de Femmes» réap- 
parais.-ai t. 

Instinctivement, il recherchait la nappe 
d'huile remontant à la surface et prouvant 
que le pirate éventré, s'était englouti à ja- 
mais. 

Morgan et Norton, enthousiasmés, criaient 
ries encouragements. M. Edmund Storrow 
les prit violemment a partie. 

—^ Fous que vous êtes ! leur djt-il. Toutes 
les jeunes filles sont dans le sous-marin! 
Pour l'amour de Dieu, signalez d'arrêter ! 

L'as aviateur grimpa sur un haut rocher 
et, plaçant ses bras différemment, selon 
le Code établi, entreprit de faire compren- 
dre sa volonté par télégraphie optique. 

Le pilote nperçut les signaux de son chef 
et. obéissant à ses ordres, il cessa l'attaque 
pour   rejoindre  le  continent   et   sa   base,, 
croyant sa mission lerminée»- 

M,. Storrow disait « 

— Pourvu que l'insensé n'ait pas com- 
mis l'irréparable ! 

— Les pirates ne seront jamais châtiés 
trop sérieusement, émit Dob Norton. 

Cette remarque lui attira do violentes dia- 
tribes du père de Ruth : 

— Et que faites-vous ici, Monsieur ? Vo- 
tre présence a toujours coïncidé avec les 
pires événements. Depuis que vous avez; 
laissé s'enfuir ma fille cadette, vous avez 
été comme l'artisan de tous les malheurs 
qui nous ont accables 1 

— Je ne prendrai pas la peine de me dis- 
culper à vos yeux, ni de discuter avec vous, 
répliqua le géant. J'ai conscience d'avoir 
tenté l'impossible pour la délivrance des 
captives et cela me suffit ! 

— Un jaloux comme vous ne peut jamais 
être bien inspiré, reprit le milliardaire, el 
ses agissements sont toujours sujets à eau* 
lion ! 

Le lieutenant Morgan ne put laisser pro- 
férer plus longtemps de telles paroles. 

— M. Storrow, dit-il, vous avez l'excuso 
de la douleur, mais en vérilé votre injustice 
envers Norton passe la mesure ! 

— Je n'ai que faire de vos remarques, 
trancha le yachtman et je vous tiens pour 
aussi coupable que votre ami de tous les 
rr ailleurs qui nous accablent. 

Le t olloque, sur ce ton, menaçait de tour- 
ner ma!. - 

William Worth essayait en vain de s'in- 
terposer et de réclamer plus de calme dans 
l'intérêt de tous. Il prônait l'alliance et stig- 
matisait la discorde. 

Stephfin Winthrop arriva sur ces entre- 
faites, surgissant comme un vrai « deus ex 
machina ». 
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